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Méthodologie  
Encadrés par l’équipe de coordination, ils ont mené les activités suivantes : 
- réflexions individuelles sur l’applicabilité des thèmes à la situation spécifique de leur 

pays ; 
- montage d’une exposition sur  les résultats de l’exercice de plan de gestion et son 

déroulement ; 
- Visite guidée et commentée des sites d’exercice de plan de gestion. 
 
Ces préparatifs ont mobilisé les participants jusqu’au dimanche précédant le séminaire des 
directeurs. 
 
Evaluation 
Les participants, malgré leur épuisement, ont particulièrement apprécié cette phase de 
l’exercice qui matérialisait l’ensemble des efforts déployés durant les 3 mois de cours et qui 
leur ont permis de se faire une vision d’ensemble des points clés abordés durant le cours. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

Site de la Route des Esclaves de Ouidah. Bénin 
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3.3 Troisième partie  
 
3.3.1 Séminaire des directeurs 
 
 
La dernière semaine de cours a été consacrée à un séminaire bilingue réunissant les directeurs 
du patrimoine culturel d’Afrique sub-saharienne.  
 
Cette année,  dans le but de soutenir l’initiative des Nations Unies et de l’UNESCO qui ont 
proclamé 2004 année internationale pour la commémoration de la lutte contre l'esclavage et 
de son abolition. 
 
Le Séminaire avait pour objectifs  de : 
� présenter aux Directeurs le contenu et les résultats du 6ème Cours Régional ; 
� donner une opportunité aux professionnels d'Afrique Sub-Saharienne de présenter les sites 
du patrimoine culturel immobilier associés à la traite négrière dans leurs pays et notamment 
comment ceux-ci sont gérés ;  
� identifier les catégories et les typologies des sites liés à l'esclavage (immobilier et 
immatériel) ; 
� recommander aux décideurs à tous les niveaux, la prise en compte de ces préalables 
comme constituant des actions majeures à entreprendre dans de proches délais. 
 
Il a regroupé 19 participants au 6ème Cours Régional sur la Gestion et la Conservation du 
Patrimoine Culturel Immobilier Africain, 26 Directeurs des institutions africaines en charge 
de la conservation du patrimoine culturel immobilier, ou leurs représentants (Afrique du Sud, 
Bénin, Burkina Faso, Burundi, Cameroun, République Centrafricaine, Congo, Côte d’Ivoire, 
la Gambie, Ghana, Guinée, Kenya, Madagascar, Mali, Mauritanie, Mozambique, Namibie, 
Niger, Rwanda, Sénégal, Tanzanie, Togo, Zambie, Zimbabwe), a été rehaussé par la présence 
du Président du Comité du patrimoine mondial, des représentants du Centre du patrimoine 
mondial de l’UNESCO, de l’ICCROM, de CRATerre-EAG, de l’Ecole du Patrimoine 
Africain, du Programme for Museum Development in Africa, des Directions du Patrimoine 
Culturel de Suède et de Norvège, de Son Excellence l’Ambassadeur Délégué Permanent du 
Bénin à l’UNESCO, des conférenciers de l’Afrique du Sud et du Bénin spécialistes de la traite 
négrière) et enfin du Comité de pilotage du Programme AFRICA 2009 .  
 
Cette partie du cours a fait l’objet d’un rapport annexe, disponible au secretariat d’Africa 
2009. 
 
 
 

 
Présentation des thèmes 
abordés durant le cours 

Présentation du plan de gestion aux 
directeurs 

Remise des certificats 
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5. Evaluation du cours 
  
Le cours a fait l’objet de plusieurs évaluations: des évaluations de chaque unité pédagogique 
et une évaluation finale de l’ensemble du cours. Participants, intervenants et assistants de 
cours ont, ainsi eu la possibilité d’évaluer  les thèmes à différents niveaux (coordination, 
méthode pédagogique, contenu du cours, etc…)  
 
Les évaluations par thèmes ont permis à l’équipe de coordination d’identifier les éventuelles 
faiblesses du cours, et dans la mesure du possible, de réajuster par la suite. Mais, plus 
généralement ces données sont particulièrement utiles au Programme Africa 2009 pendant les 
réflexions menées dans la semaine d’Evaluation des Cours Régionaux, programmé 
généralement en février. 
 
 
5.1. Pédagogie 
  
De manière globale, les points suivants sont ressortis de cette évaluation finale : 
• Le cours et son contenu étaient pertinents par rapport aux besoins des participants 
• les objectifs pédagogiques ont été atteints et les participants comptent, dans la plupart des 

cas, faire usage des acquis du cours de retour dans leurs pays respectifs 
• La qualité des intervenants et les méthodes pédagogiques ont été beaucoup appréciées et   

ont notamment permis aux participants de contribuer aux différents débats, comme en 
témoigne l’évaluation de leurs propres contributions par les participants 

• L’ensemble de la coordination pédagogique a été félicitée pour son rôle  
• Malgré la satisfaction globale des participants, la durée du cours a été jugée insuffisante. 

Ceci, s’est d’ailleurs, ressenti dans la programmation du cours, où plusieurs week end ont 
été mis à profit pour les travaux sur le terrain. En contre partie, quelques journées de la 
semaine ont été libérées. 

 
5.2. Logistique et vie sociale 
 
Les participants étaient très satisfaits par les informations générale, notamment celles sur le 
travail préparatoire qui leur avait été envoyées avant le cours.  
 
L’encadrement logistique assuré par l’EPA et la DPC ont aussi été apprécié. Malgré leur 
satisfaction globale, les participants souhaiteraient que les équipements mis à disposition à 
l’ENS soient renouvelés, notamment concernant le parc informatique, la literie et le nombre 
de frigidaire mis à disposition dans la salle commune. 
 
De plus,  l’ensemble des participants a regretté la qualité du service offert par le centre de 
formation à l’informatique, leurs formateurs s’étant avérés peu disponibles. 
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6. Conclusions : impact du cours 
 

 
A l’issue du 6ème cours régional Africa 2009 et des différentes évaluations, nous pouvons 
affirmer que cette formation a eu un impact positif sur les acteurs a différents niveaux. 
 
Au niveau des participants et des assistants de cours  
 
Un développement de relations professionnelles et inter- personnelles s’est opéré entre les 
participants. Cette situation contribue au renforcement  du réseau des professionnels du 
patrimoine en Afrique.  
 
Une plate-forme d’échanges entre les participants au cours, les assistants, les personnes 
ressources et la coordination a permis à chacun d’apporter sa contribution sur des cas 
spécifiques qu’il maîtrise le mieux dans son domaine ou dans son pays. 
 
La présence et la prise de responsabilité des assistants au niveau du cours ont été d’un apport 
très positif pour le futur du programme. Cela a stimulé et encouragé les participants à garder 
le rythme et donner le meilleur d’eux-mêmes en vue d’assurer la relève. 
 
La rencontre entre les assistants et d’autres membres du réseau Africa 2009 (participants, 
personnes ressources et équipe de coordination), pendant le cours, sur une période certes 
courte mais intense, est source d’apprentissage et d’enrichissement mutuel. 
 
Au niveau de la communauté de Ouidah   
 
Suite a l’exercice d’élaboration des plans de gestion et les réunions avec les parties prenantes, 
on constate un changement positif d’attitudes vis-a- vis du patrimoine, au niveau des 
différentes composantes de la localité de Ouidah,  
 
La DPC enregistre depuis un moment, des demandes de conseils et d’assistance technique de 
certaines structures (ONG, associations, etc.), dans le cadre de leurs activités programmées 
dans la localité de Ouidah et ses environs. 
 
Un rapprochement entre la Mairie de Ouidah et la Direction du Patrimoine Culturel autour des 
dossiers culturels est de plus en plus perceptible. 
 
Au niveau de la Direction du Patrimoine Culturel (DPC) 
 
Le cours a permis à la DPC: 
 
- de béneficier des documents  issus de la formation, en vue d’une mise en exécution des 

résultats des travaux des groupes sur les sites ; 
- de se faire mieux connaître dans la commune de Ouidah et de donner une autre vision de 

la protection du patrimoine aux autorités de cette localité; 
- d’amener le cabinet du Ministre de la Culture, de l’Artisanat et du Tourisme à prendre 

désormais en compte la réhabilitation des forêts sacrées du Bénin. 
 
Ainsi, dans son programme d’investissement public de l’année 2005, le ministère a  prévu la 
réhabilitation de la forêt classée de Dogbo Ahomey, ainsi que l’aménagement et la 
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restauration des sites touristiques de la région de Savi, dont la forêt sacrée qui a fait l’objet 
d’une étude préliminaire dans le cadre des exercices d’élaboration de plan de gestion par les 
participants. 
 
Enfin, monsieur Nicolas AGO, l’un des participants béninois au 6ème cours et directeur 
adjoint de la DPC, a été désigné par le Ministre, pour faire partie de l’équipe nationale 
chargée de l’élaboration du dossier d’inscription de la route de l’esclave du Bénin sur la liste 
du patrimoine mondial. 
 
 
Enfin, de manière générale, les résultats suivants ont pu être atteints à l’issue du cours : 

• 19 participants, (dont 40% de femme ) ont participé au cours,  

• 15 pays d’Afrique sub-saharienne ont été représentés au cours, 

• 28 professionnels ont été invités à contribuer en tant que personnes ressources 
(90% d’africain),  

• 4 de ces personnes ressources étaient d’anciens participants aux cours régionaux, 

• 4 anciens participants au 4ème cours régional ont contribué en tant qu’assistants de 
cours, 

• la coordination du cours a été assurée par 5 africains représentant les institutions 
partenaires, 

• un des membres de la coordination était un ancien participant au cours régional, 

• plusieurs documents sur des thèmes tels que le patrimoine culturel immobilier, le 
cadre législatif, ou le sida et le patrimoine culturel sont venus enrichir les supports 
de recherches des parties concernés par la conservation du patrimoine culturel 
immobilier en Afrique, 

• 4 esquisses de  plans de gestion et une compilation des exercices de 
documentations et d’inventaire  et  sur la Grande Mosquée de Porto Novo ont été 
produites, 

• les typologies des sites choisies pour le plan de gestion sont peu explorées dans le 
domaine la conservation du patrimoine (la route de l’esclave et la foret sacré de 
Kpassé), 

• le thème sida et patrimoine culturel a été abordé pour la première fois dans le cours 
francophone, avec le soutien de professionnels de la santé, de sociologues et 
d’assistants sociaux, 

• le cours a été largement médiatisé par la presse écrite et par la radio, 

• plusieurs personnalités (Ambassadeur de France, d’Italie, d’Allemagne, le 
Directeur Général de l’ICCROM) ont été reçues à l’EPA, pendant le déroulement 
du cours, ce qui leur a permis de rencontrer les participants et d’être brièvement 
informés sur le Programme Africa 2009 et  sur les objectifs et le déroulement du 
cours, 

• les réunions des parties prenantes ont permis d’accueillir plus de 100 membres de 
la communauté de Ouidah, par réunion. 

 


